
Les élections régionales interviennent 

alors que le gouvernement et le patro-

nat  font payer une crise dont ils portent 

l’entière responsabilité. Sarkozy et son 

gouvernement ont renfl oué les banques 

à coup de centaines de milliards. L’ar-

gent, qu’on nous disait introuvable pour 

les salaires, la Sécu ou les services pu-

blics, s’est mis à couler à fl ot pour les ac-

tionnaires et les spéculateurs.  La loi du 

profi t, la soif du gain, la cupidité d’une 

minorité ont déclenché cette crise. La po-

pulation, elle, est appelée à se serrer la 

ceinture pour sauver les capitalistes. Cinq 

millions d’euros par jour sont gaspillés 

dans une  guerre sans fi n en Afghanistan. 

On nous avait annoncé la fi n des paradis 

fi scaux et de l’argent facile ! Rien n’a 

changé, bien au contraire. Banquiers, pa-

trons et gouvernement sont engagés dans 

une fuite en avant qui mène droit dans le 

mur.

URGENCE SOCIALE, 
URGENCE CLIMATIQUE
C’est cette même course au profi t qui est 

responsable de la crise écologique qui 

menace la planète. Comment s’attaquer à 

la crise climatique si on ne s’oppose pas  

à l’accroissement des transports routiers, 

aux modes de 

culture et d’élevage 

intensifs !

TOUT CHANGER,
RIEN LÂCHER !
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Votez pour
la liste conduite par
Sylvain DESBUREAUX
Tête de liste régionale et dans la Somme

soutenue par
Olivier BESANCENOT

Marie-Claude LAFFIAC
Tête de liste dans l’Aisne

Patrice DANIEL
Tête de liste dans l’Oise



Cela implique de mettre en accusation 
le capitalisme, les grandes firmes pétro-
lières et agroalimentaires qui pillent les 
richesses naturelles sans se soucier de 
l’avenir.

L’urgence sociale et l’urgence climatique 

se rejoignent. Alors, il faut que nous pre-

nions nos affaires en main. Que nous in-

tervenions directement pour faire vivre la 

démocratie et imposer notre contrôle sur 

l’économie et la marche de la société. 

Nous ne changerons rien sans une mo-

bilisation large de la population, sans un 

« tous ensemble ». Par notre vote, nous 

pourrons sanctionner celles et ceux qui 

nous expliquent depuis des décennies 

que le capitalisme est notre seul avenir, 

qu’il faut se résigner à un système injus-

te, inégalitaire et discriminatoire.

TOUT CHANGER !

À la moitié de son mandat, le bilan de 

Sarkozy est lourd : bouclier fiscal pour les 

riches, privatisation de la Poste, remise en 

cause du droit à la santé et de l’IVG, recul 

des libertés publiques, baisse du pouvoir 

d’achat, débat nauséeux et raciste sur 

l’identité nationale ! 

Alors pourquoi le gouvernement parvient-

il à appliquer son programme rétrograde 

et à annoncer encore de nouvelles atta-

ques en particulier contre le droit à la 

retraite ? Parce qu’en face de lui, il n’y 

a pas d’opposition déterminée, pas vrai-

ment de force unie capable de dire non et 

de lui infliger des défaites.

Un bilan régional loin de répondre à  
l’urgence sociale et écologique

En Picardie la région est gérée depuis 2004 

par le parti socialiste, le PCF et les Verts. 

Ils prétendaient en faire un contre-pouvoir 

pour résister à la droite. Ils prétendaient 

mener des politiques différentes, solidai-

res et en faveur de la population. On n’en 

a pas vraiment vu la couleur. 

En Picardie, des subventions aux entrepri-

ses privées ont été largement distribuées 

alors que celles-ci ont pu licencier voire 

fermer des sites. Les lycées privés sont 

subventionnés, les transports collectifs 

de proximité restent coûteux. Les centres 

d’apprentissage privés sont développés et 

subventionnés au bénéfice du patronat. 

Pourquoi une telle politique ? Parce que 

la gauche traditionnelle s’est convertie au 

capitalisme. 

RIEN LÂCHER !

Les listes du NPA veulent une vraie ruptu-

re au niveau national et régional. Nous ne 

voulons plus de ce scandale qui permet à 

un PDG du CAC 40 de gagner 350 fois plus 

qu’un salarié payé au SMIC. Les revenus 

du capital explosent. Une minorité paie de 

moins en moins d’impôts et s’enrichit au 

détriment de la population. La pauvreté 

touche huit millions de personnes et près 

d’un jeune sur deux. 

IL FAUT IMPOSER  
DES MESURES D’URGENCE
π Imposer une augmentation des salaires 

de 300 euros nets et un revenu minimum 

à 1500 euros nets pour tous. Accorder une 

allocation formation pour tous les jeunes 

de 18 à 25 ans égale au SMIC. 

π Instaurer une véritable égalité profes-

sionnelle entre hommes et femmes.

π Interdire les licenciements et la préca-

rité, annuler les suppressions de postes 

dans la fonction publique et les services 

publics.

π Réduire le temps de travail sans baisse de 

salaire ni flexibilité et avec embauches com-

pensatoires afin de s’attaquer au chômage. 

π Nous ne supportons pas le racisme. Ce 

devrait être une chance d’être d’une origi-

ne différente, d’être près de vingt millions

dans ce pays à avoir au moins un grand-

parent d’origine étrangère. Les travailleurs 

sans papiers, les gamins expulsés de nos 

écoles, c’est une honte ! Il faut tous les 

régulariser.

π En Picardie nous voulons l’arrêt de l’uti-

lisation des fonds publics pour financer 

le patronat et exigeons la récupération de 

ces subventions pour financer les services 

publics. 

π Assez de privatisations de services pu-

blics menées par la droite mais aussi par 

la gauche. Il faut investir massivement 

dans les transports publics. La gratuité 

des transports publics régionaux est pos-

sible. Payée par les employeurs, elle se-

rait juste socialement et écologiquement.

Cela permettrait également de réduire les 

déplacements en automobile et donc les 

émissions de CO2. 

π Nous voulons impulser une politique 

écologique : en favorisant les économies 

d’énergie dans la rénovation et la cons-

truction des logements sociaux ; en dé-

veloppant l’agriculture biologique ; en 

mettant en place la production d’énergies 

renouvelables dans le cadre d’un grand 

service public de l’énergie.

π La région Picardie vraiment à gauche 

préserverait les services publics actuels 

et en développerait de nouveaux tel un 

service public de la formation profession-

nelle continue. Des besoins en services 

publics existent également pour les per-

sonnes âgées ou pour la petite enfance. Il 

est urgent d’y répondre !

 

π Faire vivre une véritable opposition qui ne lâche rien et défende dans les urnes 
et dans les mobilisations les classes populaires et les jeunes, comme Sarkozy 
défend les plus riches

π Affirmer une vraie gauche que n’incarnent plus le PS et ses alliés gestionnaires 
qui ont renoncé à transformer réellement la société

π Exprimer votre volonté de tout changer et d’en finir avec un capitalisme injuste 
et destructeur 

π Favoriser la démocratie directe en organisant des référendums régionaux sur les 
sujets les plus importants

π Envoyer dans les conseils régionaux des élus qui soient véritablement vos porte-
parole, des appuis pour, ensemble, réellement

LE 14 MARS, VOUS POUVEZ, EN VOTANT POUR LA LISTE  
PRÉSENTÉE PAR LE NPA ET MENÉE PAR SYLVAIN DESBUREAUX

TOUT CHANGER, RIEN LÂCHER !

Contactez nous : NPA Somme Bp 330 - 80003 Amiens cedex 1 
contact@npa80.fr - http://npa-regionales2010.org/picardie
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